
FMiratiM l i s Plaies 
-M Uni de la fmce 

j g » ; . 1 * »? octobre dernier, tas délègue» d u dll-
£ • * * * stauon, balnéaire* du Nord et dlTPas-
î * £ ^ * 5 _ • • « w t r*uw» s Ulle, le mercredi 8 
ao»«atore, d u * tes oureaux du Nor4 illustré, 
2 » » n t e r les statuts constitutifs de la Fédération 
' • i . f^MM du Nord de i* rrance. 
j £ i f * - - -!f?-Fî ta M M Sejwrtxier, maire, et 
E E » ^ ^ V ? l n t , représentant la ville de Ca-
S ! L . M v r u S ï ' 1 adjoint au Main» r.ré*ident dn 
-fsnto de» fêtas de Houloan* MM. Haftralngu* 
? — a î ? T , r t W w *RW"S?-* du syndicat d'inlua-
? ! • * * a o u ' p y w MM,. Picard. prtodeot , et Ghe*. 
*g*-_m9rtiÊïn *» V o m i l * d Initiative de Dun-
2 2 S ? I1. " ^ T " 8 * ^ - ^ M Aubrebla, conseiller 
Wiokical de Mato- MM. Destombe* e i BrouWet 
i ^ ï f * r ï A f f t & ? u , , r v _ M M Meurilloo. v l » 

mtMtOf.nl: Dr Mebleu, Permet et Jourdin du 
Jgd ipatd» Wta«r*ux; MM. Léon CavroU,_pré-
Hdeot. U Salnsert, secrétaire do la SortétS d'Har-
datofc MM. Vandry «t Promont, du Comité de 
" » * » * » • ; J . Barboun. de Bray.Dune». 

B jowta M. le Main de Wtm«r*ux,MM. Se-
«art. de Wtoaant. «t OalèUe, de Nord-hag». 

ffspres, les statut*, la FédérsUon d «sP lages 
tu Nord cl* ta Prane* constitue un groupement 
Je» MiWildpaJItéB, Syndicats d initiative Comités 
h Mlafacitè, (om»nis»tnn des fêtes, Comités de 
ilaMB du Nord et du Pas-de-Calais, elle poursuit 
m but patriotique «t régional, qui <at la mise en 

.«leur et le développement des station,, balnéai
re» du littoral, depuis la frontière beige Jusqu'au 

COQUILLES LUCULLUS RIVOIRE 
tCARRET 

Jéptrtaraeot de la Somme 
U i "spresantanta de* pl»i 

nie président de leur Comtb 
liages ont nommé oom-
atlé fédéral, M. Stociet, 

ngénleur en chef des Ponts et Chaume*» du 
\iord: via*.présidents: MM. Franchomme, prési-
lenl de l'Automobile-Cliib du Nord, et Masson, 
•n ««nnus en obsi des Pont» et Chaussées du 

as-de-CaUk» ; ncrétaires généraux: MM. Da-
IMC, du Nord-Touriste, et Paul Petit. 

L* «lége de la Fédération cet à Ulle, provisot. 
H l i n l 14, rue Ksquermois», on doivent cire 
i IWM/I toutes le; communications et demanda; 
4s (Unselenemenls. 

ÎOtCSElL DEPARTEMENTAL 
D'HYGIENE DU NORD 

La Conseil départemental dnygisn* s est réuni 
e I novembre sous la présidence de M. le doc-
eur Lamhling et il a examiné les affaires But
antes 

1. Atii nndiôsement du cimetière de l'Est a Ul-
e. Après discussion, le Conseil maintient ses 

^ ^ ^ • b n s ant.THures concluant au rejet de la 
i.man.i-

A Crùatior- d'un jq'ieduc rue Thionvllle, a Lille 
ï . !>•]>' ! >l" ;,- ' ' ' le a OraveUne*. 

• :it du cimetière d'Avesnes-lez-
iutart 

Cas trois dernières affaire* ont dVnné lieu a. 

i! émet nn avis favorable t an* 

S iours , moyennant un supplément J* 10 % par 
période 

De Paris a Chamoni; n * Maeoo on Si-Amour, 
Culot, Bettegarde ou Alx-Me-Belns , lr* dasat 90 
francs, 2e cluse. 60 francs. ^ ^ 
i A , Partir du Ç décembre, faculté d arrêt » Alx-
tes-Halns, n I aller ou au retour, 'es voyageurs 
êdsu-ant se rendre au Mont-Bevard peuvent se 
procurer à la Rare P.-L.-M., d'Alx-les-Baios eu 
au Syndicat d'Initiative, aur présentaUon .le l«ur 
Met spécial, un billet d'aller et retour pour le 
Mont-Revard (prix réduit : 5 fr.). 

Train express do nuit « Parls-Oimnonlx . , du 
B décembre 1911 au 12 février 1»1S; départ de 
Paris a S M. 45; arrivée a Chameau a 11 heures 
matin. 

De Paris I AiT-les-Bams-MonUBevord. l i a Ma. 
©en ou Si-Amour. Culot; "e »la«s» *o tr ; î e 
classe Vi fr. coupon pour le parcours aller et re
tour d'Aix-les-Bains (gare du Revard; au tte-
vanl 'sommet) compris. 

Du î î diVsembre \'.<\\ au Î8 février 19IÏ, faculté 
de retour pai- Cbam-inix, moyennan' supplémenl 
de 15 fr. en Ire classe, et de 10 fr. en Se classe, 
à payer a la gare d Alx-les-Bains. 

Servlos des trains sur le Bavard: les samedis, 
dimanches et Jours de fêtes, du U décembre 1911 
au 17 mare 1912. 

En outre, trains journaliers entre Aix-les-Bnins 
et le station du Rêvant, du » décembre 1911 au 
l»r janvier 191S. et du a Janvier au 21 ttvrier 
191Î. 

Nombre do places l>raité. les retenir 6 t avance 
au Syndicat dlnitinlivo d'Aix-Jes-Bains 

PROGRAMME DES SPECTACLES 

A L'OFFICIEL 
«eriwiv des momdres et salpêtres. — M. 

Tânnier. agent tuchnique 'Mxluiaire de k> 
«lAaae, comptable à la raffinerie DationaJe 
le Sardeaux, pne>» à 'a poudr.Tic nationale 
rCaquerdea,' aarvive (1M lu fabricotiou. 

Dons Us Mia'-'j. — L'iatérini 'lu s erv i , * 
irro.'nfi.-9-m-
t sera ae.suré de la manière sui

vante, jusqu'à la désignation du -,. 
rrécèMetmnent appelé à un au-

« • se iv ice , savoir : 
1. Par M Bc-riiv, iri^iiikui' ordinaire des 

v l n e » j Ane-s, en ce tfui c o n e v m * les o n -
i:asion.s (Ut Grenav. J ' N œ u x et de Fresnl-
t'Urt et l ' a n x » d i » s « n « n t territorial j3a 
Saint-Omer ; 

Par M. Parant, f t inteicar ordinaire des 
î i lnes à V ipéme réKidenoe, en ce qui oon-
t m e les coti<«esions de Bruav, Maries. 
• erfav^ «^aaettv-4 l«-Tour, Camblain-Gha-

*fc*Jn, HeVhi3e»le,.1,AM'*to-«»-aj>s .tt Btn. 
{!fl et inarrorràisasananV fcrntorVê* da Mot» 

.sonfT'rJ-jyfp'"'" — " n * lV** nonamee 
»ux gradée cf-epres dn.ns les corpe de sa-
»ear8-norripier?! : , ' 

NORD A Qu«anoy-9or-Deûle, MM.nhes -
«'liera. h>u»enant. et Descampe, sous-lieu-
î•riant • T T Î n r ^ MM. r-.hilairT l-entervint, 
.t Dubrunque?. so«js-l;eAiteTiaiit ; tt Vil lers . 

l't-nant, et BUm-
n i n . s<i us-lieu t e n a n t 

PAS-UK CALAIS. — A Oiv.Micliy-eii-Gohea-
p. M l lous iaux 9ous-lieuten;uit ; à Rumau-
hmri . M. Denovelle. soua-lieuWnant : a Ar-
rTW-en-dohelle; MM. Rontemps, lieutenant. 
• t Ruilluv ««us-lieutenant ; a Avion, M M 
^ipret . capitaine, D*4<x)urt. »^'»<1«>«nt. * 

epa«not, souvl ieutenant. ; à Andres, M. 
• 'eurvnck, soue-Ueuienant ; a Marquion. 
M n i v n r n . l ieutenant ; a Vltry-en-Artois. 
\1. Dalrt ï , *ou*Jietit«nant. 

m 

' bemins île fer Je Parls-Lvon-MéditeiTanée 
Servie** d i r a i s *t rapide» *ntr* Parla (g*r* 

de Uiron). «t-Flour et Bélier» via Brloude 
Ce* «ervie** sont •wuréa par le* trains « P ™ " 

f l d W l S oompertent des vojture* directes 
4n tout" .-laseee de nu pour Kétiers 

Àn*r DeDart de Parus («arc de I-Hi. 
^ V w n v é e T s S F W u r a Th. 3Î maU:, 
1 « i i d u r - ^ p a r t de Bétiere a 0 h. STmaUn. de 
=ahît-nour ^ - « soir; arrivée S Parie à 4 h. M 
matin. , . 
Fêlée «porM»ee à Ohamenlx *t au Revard-Alx Fit** a p o m v - . ^ _ H | W m n t m m 

\ • u t n e l i r des fêles fportiyes lo Çh*1"/".^ 
.1 du Revard la Compagrùe délivrera, ^u l» dé-
feinbr» WH au 6* Kvrtet 191* p o u r , \ i ' ^ ' ^ . , ? 
S* M dece.-nbre 1911 au 15 mar* .'lï. BOUT •* 
u - S i i U \tonl-R*vard, des «'Vis i« 

ïï^i^^„S,«n^« 
r^s FiaeiUMi de prolongation d* t périodes de 

AU CRANO-THEATRE 
i r:'hui vendredi, relâche. 

AU KURSAAL 
Aujourd'hni vendredi, à 8 h. »/» : GLAU 

DINE, opérette en 3 actes. 
OMNIA PATHE DE L ILLE 

(Rue Esquermoise) 
Madame Sans-Cène à lOmnla 

C est demain soir qu'aura lieu à l Umnia 
la première représentation de l'adaptation ci
nématographique de t Madame Sans-Gêne . , 
de Victorien Sardou, avec Mme Réjane et M. 
Duqucsnc dans les rôles qu'ils ont créés. 

Il sera intéressant de revoir, sou* une for
me nouvcl'e, ce-te comédie célèbre et de con-
Utnpkr, au cinématoRTaphe. la spirituelle sil-
boueUo I •. l'HIuttr* créitrlce du 
rôle (<? 1, Maréchal I I I B I I I I 

LA SAISON DE COMÉDIE 
AU THEATRE DE MONTE-CARLO 

La 1 
mportante série de repré

sentations de comédies qui durera deux mois, 
• uibrc au 17 jaiiv ••'. 

'îmard et de, do Gondmet, 
Soiréei Q/urMmr, avec /Mur'.,.: 

neau et Valabrè^ue, — et Le Vaya^t du M. l'a-
Hchon, de Lablcliu ; les interprètos da ces pre
miers spectacles seront lexoelienl comédien M. 
Matrat, la t.)ute gracieuse Mlle Cavell S 
nou, Mlle Mary Théry, et las comédiens liabi-

nppreciés du public de Monte-Carlo, 
MM. Poudrier, Maurice Lamy. l-'emal. M*ury, 
Launay, Levas,.Montel, Miles llaiald. Nlve, \'ar 
lemont, Dorival, etc. 

Dès 1* 1er Décembre, s'applique la é**i** 
Paulo Majora, avec un cliOLx trù6 varié d'oeuvres 
et d'inlc i l constituer jusqu'à la 
fin de la saison de comédie, une progression du 
plus vil intérêt : 

P*pa, de M. n. de Fiers et G A. de Calllavet, 
•vee' ie drlteleox o?m*rten «tobtet 4atw le rote 
ê*w ^ i r HIUB1*TI«»,T4: MMntV-'M.'' Beeoriier mit 
nou* revient de Russie avec une grosse renom
mée acquise là-bas, et de brûlantes et enarman-
les comédiennes. Mme» Starck, Simonne Damau-
ry Marialise, etc.; 

Le Flibustier, de M. Jean nicheptn, avec M. 
Ravet. do la Comédie-Françate», qui, I an passé, 
dans Don féior de Satan, se prouva grand pre
mier rôle de superbe alhire et de rare autorité. 
11 aura pour partenaine M. Dorival, le chaleu
reux artiste de l'Odéon, M. Bscoffier, Mme Emi
lie Lerou, de qui la carrière a la Cornédie-l'ran-
çaise fut si belle, et Mlle Colonna-Romano, ai 
remarquée des s*s débuLs * l'Odéon qu'elle va 
prochainement quitter pour entrer che» Molière; 

Le Lj*. de MM. Pierre Wolf et Gaston Leroux, 
Joué pur le brillant transfuge de l'Odéon, M. 
Marquet. MM. Noblet. Dorival, Escoffier et Mme 
René* l'arny, si souvent applaudie au Théâtre 
Sarah-Bernardt, Mlle Lély, la nouvelle étoile du 
Gymnase, Mlles Colonna-Bomano, Marialise, 
été * 

L« Casmlnrau, de M. Jean Rlohepin. avec MM. 
Ravet, Marquet, Dorival, Poudrier, Fanal , Mmes 
Renés Parny, Colonna-Romano, Simonne i>a-
maury, etc.; 

Théritc Raquin, d'Emile Zola, avec MM. Don-
val, Escoffier, Maurice Lancy. Msury, Mmos 
Renée Parny, Emilie I,ere,n, Mariallse. etc.; 

/.« Fru du VoMn, de M. Francis de Croiaset, 
ians le rcile créé 

par M. Brûlé. M. Will EUolt. te brillant comédien 
mondain dont 1" pseudonyme cache * f>eine la 
pwrticule. Mlle Marcelle Lrnrior, la belle el capi-
leuee coquette du Vaudeville. Mlle h-lai-
Le Feu du Vof«in oera accompagné sur I affiche 
par le Pantalon d» Baronne, de M. Maurice d* 
Féraudy. 

\JR 22 décembre, se place le premier ému de la 
saison avec Méduse, oeuvre inédite de M. Mail, 
rtee M'aère, musiiu" de srtnn de M. Hapnaldo 
IA-.hu. avec la magnifique dislribution suivante : 
MA Vlevandre. Ravet, de la Gnmédie-Frnnçaise, 
Marquet Mme.-. rvniV Parny, iV>lnpna-IV>mano, 
Emilie Leron. Marialise. L. Le lYiel liareUI. 
Damaurv, al. pour les rrMes chantes. Mlle* Lu-
bin. Vallin et M. Hopkins. 

\.e% irais ïallinrs, do Favart, t.lirront au 
publie une surprise : eest Mme Réglna Radet 
la triomphatric' de f.i Femme et U> Panffn qui 
jouera, chantera et dansera le rôle de Moxelane. 

Elto sera morvalUeusement entourée par M. Al
bert Lambert fils, un magnifique Orosmane, M. 
Georges Béer, un très amusant eunuque, la Mlle 
Mlle Roblnne, l'exquise Mile Bertiny. Une muet-
que nouvelle de M. CuvUller oœoœpagiiera les 
Trois Sultanes. 

L'Artésienne, avec la troupe de l'Odéon, en tête 
MM. Joubé et vaoart, et Mile Gllda Darlhy, que 
le public parisien aoclam* en ce moment. 

.Nous aurons ensuite une curieuse restitution 
de la Hein» Margot, de Duma» père jouée par la 
•!'<?"»• de l'Odéon. MM. Desjardia*, Joubé, Mlle 
GUda Dartoy, «te 

Puis, seconde création de la saison, t'slftsr, 
ptèoe en quatre actes de MM. André Dumas et 
bébastien-Qi. Lecamte, pour laquelle M. Léon 
Jehin achève une musique de scène Inspirée d'an
tiques mélopées égyptiennes, t i ta sr sera l'objet 
d'une de ces fastueuse* mises en scène dont le 
maître décorateur Visconli a lo secret. Cette 
œuvre sera créée par la troupe de l'Odéon : 
MM. Desjardins. Joubé. Mmei* titlda. DarUiy, 
Ventum. 

Angttê, de Vtelor Hu«o, icué par la Canédie-
r ranci t" . MM. \lbert Lambert, P^iphaèl Du-
floe. Jacques Keno»:x. Mm*s Madele&e nocli, 

Une ti u. ce sera l'odaplation 
scênique. de tfanfred, W poème de Byron, avec 
la musique de Schum«nn. C'est M. Emile Mo-
reau qui a écrit celto adaptation. Manjred sera 
créé par M. Albert Lambert, qui fera vivre m»-
eninqurment te héros bvronlen, MM Haphaél 
Dutloi. Jacques Fanottx, Mme. CariH' Maille, 

11 dans*. 
Lt, pour dore cette admirable -

ncra La Dam<! nus CnmtUa-:. Jooée p, 
• 

deux rôles 

. en don-
• a Comé-

: • poqu* : 
d Armand 
\1. Albert 

l,atntwil et Mlle Géciio Korsl tin ne peut rta-er 
plus pathétique ni plus sublime duo. Le* autres 
iule* seront joué» par MM. Raphaël Duflos. Jac 
que* Fenoux. Henri Mavcr, Branot, Mmes ltié-
rèse Kolb MalUe, Camey. 

Un tel proïramme peut se passer de commen
taires. 1* réoertrvire en est copieux el varié. 

Quant aux distributions, elles sont les plus par-
faites qui se puissent réaliser, éunissant une 
élite d'artieteis. riont une moitié sont de* • 

F. DARTHENAY. 

S- Hemerîck contie I-ebart, 64 kilos 5 ; 
7. Soenen contre DecretOB, 63 kilo*. 
Enfin, daaa la deuxième partie du pro-

f rwnme, un grand combat entre Bsndry et 
oïlin, «a 7 rounds de 3 « imi tes avec gants 

de 4 onces. 
Nul doute qu'avec un programme comme 

oehii-la, il v ..ura foule à la Société Indus-
triell*. 

Noos signalons aux amateurs de beau iport, 
«" peu éteignes du centre de la vUle, que 
presque tous les tramways conduisent a la 
Société Industrielle, 116, m e de l'Hopital-Mi-

4ltaire. 

COI O M R O P r ï I L l B 
\ LIL'.VIN 

l « Préfet du Pas-de-Calais vient d aulorisur le* 
cilombophil«s empres a élever et a entraîner de* 
riL'eons-voviïeiirs: MM. Emilellidou.x. ru<t James 

«U. 11: Slm. il.l. ehen renne* 
Ut. rue 
é do la 
n-, Am-

S 
GRAND 

lillois-

:97, RUE MTRl'LE 
l ae s i par jour : 

10 h Uffc l h. tft, '.( heures. 

Co«morauia — nowling 

ort.v oncHEsrma 

1? 
1 LILLIANA 

tel h. à g b . e t d e t n , 
biuil DIMANCHES et I KTSÏ 

APRIUTU -CO.SCLIU 
_J 11 heures 1/2 a 1 heure 1/S 

Coiiccii, insinimciual et vocal. Cinéma Gaumont. 
Changement de • oquo scmalno 

zttttââ Linni • SSMifTjffi 

f.Es u n s 
l 1 1EV1\ 

t l'établi-..-.smi'iil Lemoins Jneeph, roule du Ou. 
1 11 4e 1 • 1 ind tir aux canards * la 

c . e jura !. 1 le dimaiii lie U no\'i niiire, a 3 heu. 
r.s du soir La mise sera de l' fr.50 par tireur. 
D » armes el des munition* seront a la dtsnosi-
Iton des Ui 

: 
roUMSE l'KniîSTRB 

A I.AI m i y 
t a eonr> - le Club athlétique aura 

Heu dimanche 10 décembre, t̂ e rassemtilement des 
se fer* au sièg* du Club, a 2 heure* et 

demte; le du[>art sera donné à 3 heures précises. 
l-cs coureurs auront à parcourir litinéraire sui-
vîint 

Di part ru,"s du Tramway, de Valencicnne, 3k> 
Ouentin, place du Rosaire, rue Nationale jusqu'à 

1 Eloir Henri, rue* de Cambrai, Uam-
lantrate, (irand'Place, rue Valenicennes, 

et l'arrivée au siège du Club. 
le : Il y uur:i Irai* contrôles, lc premier 

place du Rosaire', le deuxième a l'estaminet Eloir 
lienri, le troisième e-tcm!net Faés Julien, rue do 
Cambrai. 

aennamant» sont reçus au siège do la so . 
• ,1e CeatML 

• nUmes. 50 IrSTM s 
premier* arriva*. 

' ••- pe réuniront te samedi 3 
ocjnbi rvatrtes 

• 

aurmaoti > M M I «s OBUTAIMC da <• 

RHUMATISME 

T.l.j.:' i.iuciMle»r. jrjlis au •aient»' L\hMi 

U A R C H E f l D E P A R I S 
Cours do clôture dis te novembre tau 

COLZAS. — Tendano.i faible. — Cour. 6J »». — 
Proch. u> '.'•. — 4 nov. 1» 50. — i prem. K 50. — 
i mars 6,1 2.'> —t mat 64 50. 

BLES. — l'-udanc* calmt. — Cour, t s OS. — 
Proeb. J5 15. — Janv.-Fév. 25 Jj. — 4 prem. 23 55. 
— 4 mars 25 80. 

ijEIliLEj). — l'undance .soutenue. — Cour. 

NatreAlmanach1912 
CONTIENT, 

DEUX BONJ-PRIMES de DEUX EN
TREES M O I T I E PRIX a toute* le» place* 
pour la» Théâtre* municipaux du Kursaal el 

-UH « ' r g » ^ E - r U % T T < . « £ft 
PRIX, »a l i* ' M O I T I E PRIX, valable à tout** le* plaeee «a 

Théttr» muntotpal da Douai. 
DEUX ENTREES E N T I E R E M E N T GRA

T U I T E S , valables jusqu'au 10 daoambra l e i l 
au Crand Skatlng de la rua National*, à LUI*. 

Prix : 0 fr. 40 - Franco : o fr. 55 
LC RECLAMER 

A NOS DEPOSITAIRES ET VENDEURS 

OBJET PERDU 
Il a «-'té perdu du nurocro 6 de la rue Na

tionale au numéro 10S un bac à main contenant 
une certaine valeur dont une pièce d'or amé
ricaine de ico franc3, plusieurs pièces d'or et 
clefs. Le rapporter contre bonne récompense, 
134, rue Solténno, 124, à Lille. 

Chronique Sportive 
CA BOXE 

A L1LLF. 
CHAMPIONNAT OU NORD 

Voici le programme de la soirée d i»aug*ir»« 
tioa du Championnat du Nord de boxe Je 
combat, organisé par le Sporting Club de 
Lille, dans U salle des fûtes de la Société In
dustrielle, rue de l'Hôpital-Militaire, samedi 
prochain 18 novembre, a 3 heures 30 du soir : 

1. Hellebout Raoul contre Impens, 60 kilos: 
2. Adolphe contre Desegher, 57 kilos ; 
3. Baelen contre Briecy, 56 kilos ; 
4. Houplinea Louis ->n:re Deicampe, ;S k.; 
5. HoupUoes Adolphe contre Roger, 60 k.; 

a o U T X R , S O I A T - O U C , Q R A V I L L I 
I.R KL4COl<:3*50. nmmantlft Brorhurt gratuite ail 
Uhn-ttotrt

,*LA»rrABm«*\t6ar»M'««a BMttEUX liÛ X 
n'pois de l'Ellxlr Staline 1 Pharmacie s : Lille : 

llnctjurghom. ?J, r Sarrialns. la Madeleine : Du-
i.r Lille. SJ-Mourtce. Oillebcrt. 280,r. Kg-

1 ontarley. 

BULLETIN COMMERCIAL 

A\"01NES. — Tendance soutenu©. — Cour. 
tn ia. — Proch. B0 10. — Janv.-Fév. 80 80. — 
l ni^m. 21 10. — l mare î l t5. 

L I N S — Tandanou calme. — Cour. 75 85. — 
Procli. 73 * — 4 nov. 72 •.. _ 4 prwn. 70 » . — 
4 mars 68 J0. — i mai 67 7j. 

1 \ I l l \ES . — Tendance calme. — Cour. 31 50. 
— Proch. 31 73. — Jenv.-Fev. :tl 95. — 4 pnem. 
3Î i:>. — 4 mai» * 35. 

ALCOOLS. — Tendance soutenue — Cour. 
7.1 ".. — Proch. 73 50 4 prem. 74 ."«i. — 4 mni 
74 75. 

.-1 GUES. — Tendance soutenue. — Cour. 
53 2ô. — Proch. 53 (S. — 4 prem. 54 02 — 4 mars 
-."> 12. — 4 mai 55 37. 

U Tharais t 143, le Piétine & 846. Hausse de la 
Maltzoft u «.645. 

La De Bear* est lourde u 4S8. Les Mines dor 
continuent a s'etfriler. 

£1 Hot*r Argentine. — On annonce la pro
chaine émission, par la Société Centrale de* Ban
que* d* Province et la Cals** Commercial* et In
dustrielle de Pari* de 70 000 obligations du Banoo 
El Homr Aruentfno, rapporlam 4 1/2% net Le 
prix d émission éUint fixe A 462 fr. 50, ces titre* 
•* capitalisent à plus de 4.85 % net. sens tenir 
compte de la prime d'amortissement. Ce serait 
un placement avantageux, étant donné qu'il s'agit 
d'un* affaire solide qui donne 11 % de dividende 
depuis plus de dix ans. 

BOURSE DE BRUXELLES 
Bruxelles, lt nOMmSv* 4911. 

TERME. — La luiidunc* du Marché reste Ado
rable. Lo* Valeur* Espaenoles sont termes. Nord 
Espagne \n de 415 a 410. SnragOM» de 411 à 41 i. 
lanwuiytka HS. Les Valeurs Canadienne* sont 
mieux tenues Mexico 633. Rio 3KJ 

COMPTANT I-es bonnes diaposilions du Mar-
ché se maintiennefil. Lee Tramways sont Lien 
traites. Dtv. Bruxellois 010. Economiques 765. 
Sac-Paulo 943. Les Valeurs sidérurgiques et Chu: -
bonnlèrajt sont bien Crl-nlées et les affaires (Ont 
importantes. 

Lee Zincs -jnl bans cliangemenL 
Aux Valeurs Etraonéres, la ferruelé domine. 

Parmi les obligallons signalons de bonnes de
mande» en ltto a 521 el 467 1/2 Mlnn im i r > . 
K i t de Rira IM. Brazl! MA. 

BfM IRSÊ D E I J I . L Ë 
, te noeirnbr,-

Le Marche e î aaJtwNTIiul moins si 
l'ensemble; les Valeurs Charbon 
lent de oonKoudur le* i«ur» acquis. AU i 
mandé a 908, sans c intrw-partk. Asuche 
Quelques réalisations qui ramènent le Utn 
Le 50e Bully est beaucoup mieux à 110. Blaoxy 
uagne 50 fr. u 2.510. Bruny plus discuté rtvient il 
1.24Î. Le 10e résille a 124.50. Curvm fermement 
traite reste demande s :vs2ii et le 5e se eonsolul,. 
A 78J. Clui-ence s* maintient relativement hicri 0 
159 Conrriores r "1 dUntllé h 3.435. Crespin rst 
Bhnnt ;i U* Doucb> répète le cour* do 0 

707. Ts-
csrpell» nband.'Hiii.. uni traction o> 850 
s'eohanc' danee .1 Vil Ptlnea •-t 
SttMS i 77.25. Les tninsartion-. 
m6es on Lens a 1.831 et, lc 1cV a 151: 
consrn*' son prix * 4"<il 
gny saiLs easeatfl à *"7. Le pss»S^Ss**rii 

bien SS» cours. Le M % A t.Tti. U part 70 % » 
4895 et le 80» * 217. Meurchln «et deaMndZ t 
2.490. Nord d'Alais est inchangé k 136 Oetrtcoort 
perd «acore 10 fr. a 2.950, par contre thiveneelle* 
r^Sfi6," l^\HJ^igné ** ***!«»»«» btea S 1.685. I* lo? » ISifS. 

Au groupe môtalurcdfiue signalon* la hausse 
de la Mételliir«iqiioEscadt à ÎM et, dm Transport* 
et Manutentio'-s \nloui*tiques k 120,25. «Wielle-
Maub*uj!<> d<niand''- a'ix onvtrons du 
cours, sans offre*. 

TEMPS FROÎDSTHUIKHOES 
ne consommes d'autre apéritif que le 

BANYULSTRILLES 
soigneusement préparé avec un vieux et 
excellent vin pur et le meilleur quinquina 
et vous en res-enttrez lee effet* tonique* 

cl bienfaisants. 

C'EST L 'APÉRITIF D'HIVER 
p a r e x c e l l e a o e 

recommandé par le corps médical aux 
Hommes. Dames i>l Enfants 

Hems<v la consommation si la bouteille ne Dort» 
pis l'étiquette. 

BANYULS-TRILLES 

La Pastorïno 
Pei Email 

perlas et à 
|< i iaS* ml* 

Numéros M-sa-Sg,- Route de 
è SAINT-DENïg 

(Seine) Tétépboo* 407-flt 

Pour s s rense igner , rap id îment et C?'UM 
façon pr*e: ; sur toutes les Valeurs de 
Bourse et notamment 3ur les Charbonnages, 
s'odresser <ij .lournal 

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 
publié i Lille, 5, (rrand'Place. 

On v trouve loutee ies informations flnaa-
cières intéressantes et iine Revue des Mar-
cKA- de Lifle. Paris et Bruxelles 

luforoiat ionsFinancières 
BOURSE DB PARJS 

Parts, lt novembre IUI, 
Les cour* ont rie simplement fermes au dé

but, puis ils ont repris leur marche en avant 
Le 3 % Français est monté à 95,68. L'Extérieure 

poursuit se* progrès à 94,45. 
Bonne tendance des Fonds Russes, Le 4 % Con

solidé se traite h »1,iS, le i 1,2 % 1909 à 102\40. 
Le Serbe est bten tenu a 9Î.05 et le Turc S 

90,60. 
Progrès de la B-nque de IViris ;i 1.777. IJF Cré

dit Lyonnais est ferme è 1.54*. La Banque Otto. 
mane est montée <t 66. 

Les Chemins de fer Français se relèvent. Le 
Nord ee traite i 1.6(5, le Lyon 8 1.208. 

Les Chemins Espagnols restent bien tenus. On 
krouve lus Ssrago*»* S 411, les Nord d'Espagne 8 
i l j , le Andalous 4 264. 

Lourdeur du Métropolitain a 6«1 et du Nord-Sud 
i 29. Les Omnibus se son! avances h 6f5. 

Le Bio-Tin lo accentue s i reprise t 1.665. 
La Soanowioe a progressé t 1.S49. l-es Sels 

Gemmes sont indécis a 2S1. La BrlaBSk est en 
toiuic tendance 

f.es Mélaux sont calmée t * * . 
finerts sav a molli 8 m Le Laulsro 

Nitrate demeure 
En Banque le Cape-Copper est soutenu 8 180 et 

FEUILLETON DU 17 NOVEMBRE^ 

Martin Sema 
lt IIHS qrantf détectire do mondR 

| a r Léon SAZIE 

o m i répondait au cadre. Il semblait que 

S ^ X ^ t t ^ V o t V * . moderne. 
-Tîlrarrtl seistneur d autrefois. 

A W l f i o u p e r , le c icérone qui jouait le 
^ " S e maître * maison, offrit k s e . hô to . 
Î J a S t r a c t l o n a qu'Us pouvaient désirer, car-

" t a i s 1 ^ peintree préférèrent fumer une 
tonne pipe dans la jardin. 

V o u C i ° e ^ . ' a ^ V ^ allèrent dans la 

- ^ ^ ^ / " c S n m ' u n ^ t i v e des b a ^ t » 

a t 5 ^ T p r ^ S t s T e i T t r o i . b o x n w . 
- l a h l o i e n t tu* H* meiUeurs ami* du monde 
" R f urnerenVdan. ce parc tour P pe jusqu à 
__f h»,ie« assez a s a n c é e de la nu i t 
• * x t . u 2 r taacnèrent leurs appartements, 
- t t T ï ï " et se sCTJhafleTent bonne 

M a S t o n a n l - d'ailleurs, ils n'eussent pu 
. . £ r i m e n t . - V*» peintres avaient pris 
^ n a r t i d ? retarder cette aventure sous son 
— & c o t e ^ e s W u B r e de s i m a i i n e r 
Sn-Ua étalent en villégiature chez un ami. 

daws un bon Ut, DOS nuit tranquille qui les 
réconforta. 

Au réveil, a portée de la moin, ils trouvè
rent h*» journaux du matin. 

Et leur hoie faisait prendre de tours Ms> 
velles. 

On ne pouvait être plus aimable. . . 
Pendant ce temps, des événements d'un 

tout autre caractère se passaient à la villn 
où Mnrtin-Numa recevait de son côte une 
hospitalité qui pour être moins luxueuse 
comportait beaucoup plus d'affabilité et sur
tout d affection. 

Ici les deux peintres pevsns i s tcs rrui se 
défendaient d'être Mnrtin-Numa et Prœper , 
naasorent une nuit paisible. 
^ Â - h n * A la villa, ce fut \o»< '» "^»r»;re. 

\L1II 

tuant tau»' 

Lcrratrosp 1« oororoandant eut avec' g t s m l 
émoi constaté que la barbe de se s deux pri
sonniers n'était nullement postiche, quanrl 
U eut acquis le. certitude que le dos do celui 
qu'il invectivait comme s U eût élé Martin-
N u m a ne gardait aucune cicatrice du coup de 
poignard, lc commandant se montra fort par-

— Alors — dit-U — si ce n'est ni Martin-
Nurna, ni Prosper.. . nous perdons ici. notre 
t emps . . . 

Et il ajouta : 
— Nous n'avons pas de temps a perdre.^. 

Les minutes sont pour nous des heures. . . et 
chaque heur* ftsrde une valeur que nous ne 
•aurions jamais retrouver. 

II poursuivit : , 
— Nous n'allons pas nous attarder h re

chercher maintenant ce que sont ces deux 
nommée que nous détenons.. . et pourquoi ils 
ressemblent de façon si étrange à Martin-
NUBMV e t à.I?roeB-rkou. ohi tô l c o m m e n t li s s 

fait que le roi des Détectives et son fioVle 
lieutenant ressemblent a c e s deux hommes ,'1 
ce point qu'ils nous ont tous ici, vous comme 
moi, trompés si arandameriL 

Kn effet, un problème se posait depuie l'ar-
restation de ces deux peintres énigmetique*. 

— Oui étaient-ils, «1 vérité ? 
« Quel était leur rAle dans cette aventure .' 
Le commandant dit encore : 

- Actuellement, deux hypothèses se pré
sentent à nous. 

n Ou bien ces deux peintres sont des. agents 
de Martin-Numa. 

" 1 bien, ii leur insu, ils sont les auxi
liaires du roi des Détectives ! 

Il s'expliqua : 
— il se peut en effet que Martin-Numo ait 

s a n s qu'ils en sachent rien, pris lui-même et 
fait prendre à son lieutenant la physionomie 
de c e s deux peintres. 

<i C'est très habile. 
•i Et esta devait, comme nous venons d* 

ls voir, amener des complications qui en 
toute autre circonstance seraient dignes du 
plus amusant vaudeville. 

En effet, noue courons après deux êtres 
fictifs, »i je puis ainsi dira... 

K Et nous prenons deux individus qui sont 
rn réalité ceux que s o n s croyions faux et a 
qui nous donnions la chasse . . . 

Le commandant poursuivit : 
— Mais ce mystère ne saurait tarder 1 être 

éclairé.. . 
« u i vérité se fera jour sous peu. 
« Ces deux hommes bizarres sont en notre 

pouvoir. 
H Sur eux nous avons trouve toutes sortes 

de documents qui à première vue nous don
nent l s certitude qu'ils ne nous mentent pas 
et qu'Us sont bten ce qu'ils affirment qu ils 
sont . 

« Mais nous n'avons pas I "habitude de nous 
en tenir a de s imples preuves . . . 

•i Noua savons trop bien, les a n s et les <<u> 

très, comment on se fabrique une identité et 
avec quelle a isance on peut se munir de do
cuments nécessaires 

<• J ai envoyé un de nos camarades aux ren
seignements. 

• Il est poi-ti. A Pnris il va fstre une en
quête sérieuse, approfondie, comme celles 
dont nous s o m m e s coutumieis . 

« Après cela nous saurons seulement à 
«moi nous en tenir sur ces deux hommes. 

n El noue v e n o n s A coup sOr a qui nous 
avons affaire. 

« Et nous saurons du morne coup o s que 
nous devons faire de ces hommes. 

Le commandant se tut un moment, p u » Il 
reprit : . . . 

— Si vraiment ces deux peintres sont seu
lement des artistes. . . des chevaliers de la pa
lette, c'est bien, nous les laisserons partir. 

• Mais si ce sont des agents de Martin-
Numal . . . 

Avec rage il ajouta : 
— Si o e s o n t des agents de MarUr^Numa... 

Eh bien.. . m e s amis. . . i'ai rintentaon de faire 
un exemple. . , , 

Les hommes qui éooulaie.it leur chef ap
prouvèrent. , , .. 

— U n exemple qui portera des fruité. 
,, Et voici quulto» sont à ce sujet mes in

tentions.. ... . _ . 
« Dès que nous aurons la certitude q u e c e 

sont des hommes dt> roi des détectives, nous 
enverrons h Msrttn-Numa uns If**""*'e. - " « -
tant en demeure de rendre la liberté a nos 
deux compagnons. . . , 

. U lendemain, si M a r t m - N u r n e ^ a p a * 
fait relâcher nos amis, nou* lui xpédtsron* 
une seconde lettre, 

-. Cette lettre sera sxXJornpsgnôs •} un peut 
colis. 

« r « colis sera eompoeé du ptetf g m c h e de 
nos deux prisonniers. . 

Il y eut un frémissement de 101e chez ceux 
oui écoutaient te chef oarler a i n s i 

Evidemment les projels qu'il exposait en
traient p le inemmt dans leurs Mée*, d a n s 
leurs vues 

La barbarie, la cmai i lé , leur cçvnvenerent 
admirablement. 

— Le surlendemain — reprit le cornmHr-
dant — le surlenoVinain. nous rerone texir A 
Martin-Numa, avec une lettre ouvelte.. un 
autre petit colis. 

• Dans ce colla *e trouveront... 
Les bandits s'êcrtêrent : 
— Lee tètes. 
Le commandant les ~i>atsn ri nn rjesl». 
— Pas encore, m e s nis. . . 11 i,e faot pas 

en matière aussi délicate, trop se ! resser. 
ci Nous ne pouvons PAS |>B3*er a l'extrê

me. . . et aux extrémités, c est le c a s de le 
dire, dès les premiers ooups.. . 

n Voyez quels regrets oue aurions si l es 
lètes des prisonniers arrivaient cher Martin-
Numa au moment où nos onmar*de« étaient 
m i s en liberté. 

— En effet — dit-on. 
— Ce serait la condamnolion irrèvotable 

de nos malheureux amis . 
•> Tandis qu'en allant moins vite, plus po

sément, en donnant 8 Martin-Numa le temps 
de faire le nécessaire, nous ne gâtons rien 
et nous arrivons à nos fins. 

<< Nous voulons qu'il nous rende nos ca
marade*. 

n Martin-Numa sachant que nous t o m m e s 
Implacables, et que rien ne nous retiendra 
quand nous avons entrepris quelque chose, 
certainement n'hésitera pas. 

« Quand U ouvrira ls premier ootis conte
nant les pieds.. . 

Ls commandant s'arrêta sur ces mot*. 
n sut un sourire, et Q reprit : 
— Quand II ouvrira le premier col is con

tenant les pieds, il marchera. 
Ce sinistre >su de mots fut aussitôt 00m- , 

pris par c e s hormoas-

CétaH bien le genre d'esprit qui leur eoav 
v e n a i t 

Qui satisfaisait en même temps et leur in-. 
telligcnce vulgaire et leur bestialité. 

— Msrtin-.Numa — reprit le commandait:. 
— n'hésitera p s s A nous rendre nos c a m e 
rades 

« S'il hésitait, le lendemain, en recevant 
les mains, il verrait que n o s menace»- o s «ont 
pas lettres mortes. 

.. Et il s'exécuteratt. 
'• Car la lettre que c e s îna los aocotapagi»-

ront annoncerait que le lendemain il rëee-
vrait par le même moyen la tête fratchemeo; 
coupé* de sew hommes . 

L* commandant conclut : 
— C'est peut-être un moyen UMirocain... 

barbare que celui-là. mai s nous n avoua 
pas le choix. 

•• Et avec on nomme c o m m e Martm-Noni? 
U ne faut pas espérer obtenir gala 4 e «tusse 
par des paroles. . . par la «impie discussion, 

« Il faut immédiatement frapper dur. 
Tous ces hommes applaudirent à c e * -vt 

rôles. 
Ils acclamèrent leur ohef, le déclarèrent 

une fois de plus, merveilleux, et ils lui renou 
vêlèrent leur absolu* conliance 

— Maintenai t — reprit le commandant — 
puisque* nous ne tenons pas encore Martin-
Numa, lt faut lâcher d'aller le prendre.. . 

Peu après le commandant et ses homme* 
sortaient par des voies différentes de la «ta-
gulière maison, et passant par la* ruelles 
gagnaient les premières maisons de la vsUe... 
l'extrémité des faubourgs 

IA comme dans toute ville de gamiaon, *e 
trouvaient des guinguette», des débits avec 
des bosquets grillagée, ornés d'arbuste* m a 
lingres et meublés de bancs boiteux e t de ta
bles Doisseusea. 
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